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Paris. 2 août 18~96.
.'avais pro jeté, aima~bles lectriceq, (le vous pir. l

le, des îîouveautés (litetomkne, ; mais le brillant
soleil, lat chaleur brûlante dont nous sonsmes gra.
tilléeis cette saion, mne font abandonner ce projet
pour- em cîaine. D>e tous côtés, nous arrivent

(l(8 niouvelles (le villégiatures, de séjours sur les E
plages. dans les stations balnéaires select ; coin-
iiieîr parler lainages et costumes tailleur, à nos
1> rîsiviiiie, Ltut occupées on ce moment des plai-
sirs île I'ëté' irouville, Cabourg, Dieppe, Aix,
Vichiy. etc., regorgent (le monde, et partout la
note dominanîte <les toilettes est :étoffes légères
4't couleurs claires.

Pansi! certains enidroits, tcut proches des mo-
tag"îe.4, kýs soirées sont fraîches et la robe de mous
selîne, de linoîn, dlo piqué, est bien légère contre
lat brise. Aussi un vêtement est do rigueur. L%
Miode est aux imantelets à longs pas., out aux col-
lets 'n1 soie blaî'chuî ot glacée. Cette jolie fan-
taisieý se garnit de dentelles de mousseline de soie
c'eýt; coquet et bien de saison, car on n'imai~ne
guère un vêctemîent de drap sur une de ces robes "-' 4 ~"<'Y
en,1 illouSeiîe blanche ou rosée, poèmes de grâce -

Nous n'avons rien de nouveau à signaler dans $
les formeîîs mêmnes des robes. L% manche, selon nos
pronostics, se fait (lo plus en plus plate et déga-
:gée, avec envolée sur l'épaule ; la jupe est tout à
fitit collante sur lfs hanches :on lui reproche de ý3
déshabiller lat femme ; ce qui est certain c'est que
cette forum (Io jupe et la msanchse (lui l'accompagne -

sont le déesespoir des personnes dont la ligne n'est
lis tout à fait pure ; nmais c'est le triomphe de lat A
feninio bien faite. -

l'es garnitures se posent toujours au bas des '

jupes (lont elsaugmnî-tent l'envergure ; mais, je fý:
le rupête encore, plus de godets, absolument plus.!'~

îLes toilettes un peu plus courtes que l'on port e
en ce moment laissent voir le pied coquettement rà~~
chaussé de souliers découverts ; le cuir jaune i
domine ; les élégaites le remplacent par le soulier
de daiinu tout blanc ou gris, petite claque ou bor-'
dure en vernis.

À vec ces souliers, le bas noir est toujours de' Ï<>ÎJ,îT~I EN 1(1111AMd il
règl. pendnt ertanesfemms, asse pet 1 -Jupe unie. VesteCeenancrtins loempes, lses déc- Itoupé e ornée bout

être de le porter depuis silntms erempla-i AI'inttrieur, gilet
cent par Ile bas de soie absolument assorti à la' enserré par une ceint
toilette ; cela~ est joli, miais demande un choix j u_ rieltx: Il verges fo

diciux i taffetas, rde vergedcexdu soulier, car certaines nuances s'harmo- 1 pour ceinture.
nisént très mal avec le cuir jaune par exemple. Je
crois que le lias noir aura encore de ferventes adeptes pendant bien long.
temps - il est incontestable qu'il amincit la jambe Pt va avec tout.

bt faveur (lu piqué, qui s'est allirmée cette saison, a produit de bien

jolies Combinaisons de toilette pour les femmes ; les enfants aussi onlt
adopté cette étoile, SI pratique pour eux. Partout on ne voit que garçon-
nets et fillettes vêtus de blouses en piqué blanc ou de nuances claires.

Les petits garçons portent la culotte et la blouse également en piqué.
Une très jolie combinaison c'est la petite veste E ton ouverte sur une chme-
misette de toile ou de batiste blanche à fleuretteo ou à pois, ave grand
col rond garni d'un plissé. Cela -est bien plus nouveau et plus joli que
l'éternel costume manrin.

Les mousselines à Ileurs et les linons sont aussi
de mode pour les fillettes, et leur joli minois, enca-
dré dle longs cheveux bouclés, s'accommode à ravir
de ces toilettes si fraîches. Av@c cela une de ces
grndes capotes au fond (lesquelles les yeux semn-
blent briller davar.tagre et les lèvres sourire plus
grracieusement, et vous avez la plus délicieuse fil-
lette qu'une mère puisse rêver.

J'en admirais une, ces jours derniers ;elle était
vêtue d'une robe de mousseline à pois sur un

* transparent ciel ; un volant rehiaussé de dentelle
entourait la julp, le décolleté et le petit bouffait

* de lat manche ; une ceinture de satin serrait la
taille ; la capote en paille d'Italie simplement gar-
nie d'un gros noeud formait auréole autour d'un
ravissant visage et laisFait échapper mille frisons
dorés. Vraiment on ne pouvait s'empêcher de

- ' . sourire à ce gracieux tableau et l'on comprenait
que la jeune et élégante maman qui l'ccmpgni
devait en être fière. LaissEz-moi en terminant
vous décrire la toilette de cette jeune femme.
Jfupe en laine et soie vert, pousse de lilas, très

i - 'i ajustée en haut et ourlée de trois volants ; blouse
enlinon blanc entièrement couvert de ramages
fleuris vieux rose ; le gros pli devant était in-

A crusté de jolie dentelle. Une ceinture verte en soie
à longs8 pans entourés d'un tout petit volant, en-
serrait lat taille et donnait un cachet tout particu-
lier à la toilette. A ce propos mes lectrices n'ou-
blieront pas que nous leur avons signalé ces cein-

'~turs's a !ongs pans comme étant la dernière nou-
veauté.

VICEourSSE D'AULNAY.

<. '~Un observateur profond a remarqué qu'il y
avait, dans le monde, deux classes très dilliciles à

e convaincre contre leur volonté les femmes et les
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Le visiteus.-,Je suis fort chagrin d'apprendre
que mademoiselle Corine est sortie ; n'oubliez pas

ET TAITW rAS ntLE11 ULE ET. (le lui dire que j'étais venu lui présenter mes
'i basquine plissée devant, hîommages
ons sinili avc coi lhant. b
en toile île soie à' carreau La ser-vante. - Pour le sur, monsieur, je vais
ure en talfetas bleu. Maté- même monter à sa chambre pour le lui dire tout
ulard pour jupe. 7 verges de suite.
pour plastron, il(e verge

l~MILOYAL

Lin homme était accusé de s'être marié six fois.
Il répondit, pour sa défenise, que s'il avait pris un aussi

(le femmes, c'est qu'il essayait d'en trouver une bonne.
grand nombre
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Le jen mi'le('î len t , 'oe I)Ilhrîe). -
Voijlà inn uaffaire, vite cette enseigne sur les ananas de
Signor Macaroiii.

Si Vous toussez prenlez le

II
Penoute.-Ça c'est bien ! Ils ont tout (le mêtme

de fameuses idées ces gens de la ville. ,J'en em-
porte un pour Titcharles et un pour Josette.

Ii
.Çiqnor3la(aroni.-A il je t'y pince, cette fois-ci»..-

lio .~canaille !..-. gredin _. PLolice ! Police 1 Le
jeune Laripelle.a peisé en éclater.

» - - .BAUME RHUMAL


